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Vereinigung schweizerischer Bibliothekare
Association des bibliothecaires suisses

Nachrichten — Nouvelles

XIII. Jahrgang - No. 3. 8. März 1937

REDAKTION : Dr. M. GODET, Schweiz. Landesbibliothek, BERN

Le pret international des livres et manuscrits
Enquete, statistique comparee et enseignements qui s'en degagent1)

par Marcel Godet

C'est une verite evidente, presque une verite de La Palisse,
qu'on ne peut bien juger et decider que de ce qu'on connait. Aussi
m'a-t-il paru que pour se former une opinion dans la question du

pret international et prendre des decisions collectives utiles, la
premiere chose ä faire etait de chercher ä connaitre la situation,
l'et-at actuel des relations de pret existant entre les differents pays,
et pour cela, de faire en particulier une statistique des pr§ts et

emprunts de cet ordre effectues dans l'ancien et le nouveau monde

au cours de l'annee derniere.
Nous possedons, il est vrai, dejä certaines donnees pour quelques

pays. La Suisse, par exemple, a une rubrique pour les prets
internationaux dans sa statistique annuelle. Des chiffres ont ete

publies il y a quelques annees pour la Suede et la Pologne. Mais
seule une statistique generale et comparee peut nous apprendre
quel est le degre du developpement du preit international dans son

ensemble, la part respective qu'y prennent les differents pays, et

conduire sur plusieurs points ä des conclusions stires.

J'ai done envoye, au mois de decembre 1934, une circulaire
et un questionnaire ä tons les pays representes dans la Federation

L Rapport presente an ID Congres International des Bibliotheques et
de Bibliographie ä Madrid, 1935.
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internationale et ä quelques autres dont on pouvait osperer une

contribution — comme l'U. R. S. S., par exemple — soit en tout
ä 38 pays. Je demandais notamment les nombres des volumes

prates et des volumes empruntes ä l'etranger au cours de l'annee

1934 avec la specification du chiffre des imprimes, de celui des

manuscrits, et le total.
La statistique eüt ete plus interessante encore, si eile avait

pu porter non settlement sur les prets effectues, mais sur toutes
les demandes de pret, y compris Celles auxquelles a ete donnee

une reponse negative, soit que l'ouvrage «manque», soit qu'il soit

«sorti», soit qu'il «ne sorte pas». La comparaison du nombre des

ouvrages demandes avec celui des ouvrages envoyes eüt ete bien
instructive. Mais trop peu de pays eussent ete ä meme de repon-
dre ä de telles questions pour qti'une comparaison internationale
füt possible. J'y ai done deliberement renonce, et ceux qui ont
quelque experience de ce genre d'enquütes comprendront que, pour
ce premier essai, je n'aie pas voulu trop charger le programme.

Je m'enquerais d'ailleurs si le pret tendait ä augmenter ou ä

diminuer et pour quelles raisons il etait plus ou moins developpe
qu'ailleurs, remerciant d'avance pour toutes les observations,
considerations ou suggestions que l'on voudrait bien ajouter aux
chiffres.

La circulaire etait adressee dans chaque pays ä l'etablissement

qui paraissait le mieux qualifie pour reunir et contröler les ren-
seignements desires, soit generalement ä la bibliotheque nationale
ou centrale. Dans les cas oü cet etablissement ne s'est pas charge
de l'enquüte, je l'ai faite moi-meme en m'adressant directement
aux principales bibliotheques. Ce fut le cas pour l'Allemagne, le
Danemark et, en partie, pour la France.

Le nombre des bibliotheques qui ont requ le questionnaire dif-
fere naturellement beaueoup suivant- les pays, selon que les ri-
chesses y sont concentrees en peu de lieux ou disperses dans de

nombreux depöts, selon qu'on pouvait presumer l'existence de



relations internationales, selon, peut-etre aussi, le zele plus ou
moins grand de mes correspondants. Si l'enquete n'a pas ete

poussee aussi loin en Allemagne que dans certains autres pays,
c'est qu'en regard de son enorme contingent, quelques unites de

plus ou de moins n'auraient eu que minime importance. Elles
n'auraient rien change aux diagrammes et cartes dont nous par-
lerons plus loin.

Quelques pays n'ont pas repondu. D'autres n'avaient fait aucun
pret, ni emprunt. Sur 31 enfin j'ai obtenu, directement ou indirec-
tement, des renseignements que j'ai groupes et resumes dans deux
tableaux et sur la base desquels j'ai etabli les diagrammes et cartes.
Ces 31 pays sont, dans l'ordre alphabetique :

L'Allemagne, l'Autriche, la Belgique, la Bulgarie, le Canada,
la Cite du Vatican, le Danemark, Dantzig, l'Espagne, l'Estonie, les

Etats-Unis, la Finlande, la France, la Grande-Bretagne, la Grece, la
Hongrie, l'lrlande, l'lslande, l'ltalie, la Lettonie, la Lithuanie, le

Luxembourg, la Norvege, les Pays-Bas, la Pologne, la Roumanie,
la Suede, la Suisse, la Tchecoslovaquie, l'U.R.S.S., la Yougoslavie.

On verra figurer en outre dans les tableaux quelques pays
auxquels la circulaire n'avait pas ete adressee (la Turquie, la
Palestine, l'Afrique occidentale, l'Afrique du Sud, l'Afrique Orientale,
les Indes anglaises, les Indes neerlandaises), mais sur lesquels

j'ai trouve des indications certaines dans les reponses d'autres

pays temoignant que des prgts ou emprunts, de nature sporadique,
leur ont ete faits.

Que tous les aimables collegues dont l'obligeance a seule per-
mis de reunir une aussi vaste et neuve documentation, me per-
mettent de saisir cette occasion pour leur exprimer ma tres vive
reconnaissance. Je n'ai qu'un regret, celui de ne pouvoir publier
toutes les remarques interessantes et utiles dont plusieurs ont
accompagne leur indications numeriques.

Presque toutes les bibliotheques ont fourni les chiffres de

l'annee 1934, quelques-unes ceux de l'exercice 1933-34 ou 1934-
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35; la Pologne, par exception, ceux de 1931-32 (publies par M. Mus-

kowski dans les Actes du Comite International, Session de Chicago-
Avignon, 1933). Si ces chiffres ne satisfont pas, comme on le voit,
ä toutes les exigences d'une metkode rigoureuse, on daignera tenir
compte de la difficulty d'une entreprise de cette etendue et du

fait que la plupart des pays ne possedaient eux-memes encore

aucune statistique de cette sorte. On voudra bien aussi considerer

que ce n'est qu'un premier essai tente pour frayer la voie, eclaircir
la question, obtenir quelques renseignements generaux. Car si cer-
taines donnees sont pour une raison ou une autre fort approximatives

(soit que le denombrement n'ait pas porte partout sur la
meme periode, soit que le compte ait ete fait d'apres des principes
differents), les resultats obtenus sont cependant pratiquement des

plus precieux, puisqu'aux donnees rares et fragmentaires qn'on
possedait jusqu'ici, ils permettent de substituer une vue generale,
et procurent des elements de comparaison tout ä fait suffisants

pour se rendre compte, ä peu de chose pres, de la place qu'occupe
chaque pays dans le mouvement du pret international. Si le tableau
contient des erreurs de detail, il n'en reste certainement pas moins

juste dans ses grandes lignes. Comme, d'ailleurs, l'enquöte ne s'est
etendue qu'aux principales bibliotheques, que quelques-unes n'ont
pas repondu, et que plusieurs de celles qui n'ont pas ete atteintes

peuvent avoir effectue des piAts ou des emprunts, on peut considerer

que, de fagon generale, les chiffres donnes dans nos tableaux
sont plutot inferieurs que superieurs ä la realite.

Ceci dit et souligne, que revele notre statistique Elle nous
fait constater qu'au cours d'une annee plus de 300 bibliotheques
ont participe au pr§t international et que le total des volumes

envoyes au delä des frontieres nationales se monte ä plus de 11450.
Le nombre des livres empruntes devrait btre le m§me, semblera-t-il
peut-etre, que celui des livres pr6tes. puisque ce qui figure dans

un pays aux «sorties» doit figurer dans quelque autre aux «entrees»,
comme dans une bonne comptabilite en double partie. Mais ce
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n'est pas tout ä fait le cas, et pour piusieurs raisons. D'abord

parce que la periode statistique, nous l'avons dit, n'a pas ete iden-

tique dans tons les pays; secondement parce que le depart d'un
envoi et son arrivee sont separes par un certain laps de temps et

se trouvent parfois enregistres dans deux annees differentes; troi-
siemement parce que certains prets ont ete faits a des instituts,
a des societes, ä des administrations qui, n'ayant pas ete atteints

par l'enquete, n'ont point annonce ces emprunts. Quoi qu'il en

soit, le total des volumes empruntes, soit 9672, se trouve etre de

15%: inferieur ä celui des pröts (11452). L'ecart de ces deux
ehiffres montre bien leur caractere approximatif, mais leur
approximation meme nous apporte la preuve qu'ils ne s'eloignent pas
beaucoup de la realite.

Le tableau A (page montre le nornbre des volumes pretes
et empruntes par les differents pays, en separant. dans chaque

categorie les imprimes des manuscrits. Les pays y sont ranges dans

l'ordre determine par l'importance de leur participation au pret
international.

Sous la rubrique «Observations», nous avons indique le nornbre

des bibliotheques qui, dans chaque pays, ont fourni des don-
nees et les contrees avec lesquelles chacun d'eux entretient le plus
de relations. Nous avons pu, dans quelques cas, par des operations

de contröle, corriger sensiblement les indications repues.
C'est ainsi que les precisions apportees par le Canada nous ont
permis de fixer le nombre des prgts faits par les Etats-Unis ä un
Chiffre trös superieur ä celui que donnait la statistique americaine.
Les ehiffres les plus incertains sont, pour diverses raisons, ceux
de la France, notamment parce que la Bibliotheque nationale ne

compte pas les volumes pretes ou empruntes, mais les «dossiers»

ou «affaires traitees», chacune de ces dernieres pouvant concerner
un ou piusieurs documents. Cependant, nous croyons etre arrives,
par divers recoupements, k des ehiffres qui ne s'eloignent pas trop
de la realite.



38

Pour rendre plus sensibles les donnees du tableau A, nous

avons fait etablir le Diagramme I (annexe N° 1). La colonne de

gauche y represente, pour chaque pays, les prets; celle de droite
les emprunts. Les imprimes y sont figures, dans chaque colonne, par
un champ noir ou raye de noir; les manuscrits par un champ blanc.

Tableau et diagramme font voir immediatement la situation :

l'Allemagne tient la töte avec un total de 6617 volumes prötes et

empruntes, qui depasse de beaucoup les contingents des autres

pays du monde. Elle est suivie, quoique de loin, par quatre plus
ou moins petits pays : l'Autriehe, la Suisse, la Suede et le Dane-

mark; puis par la Pologne et la Tchecoslovaquie, les Etats-Unis et

le Canada, les Pays-Bas et la Hongrie. Ceux qui s'etonneraient de

voir les Etats-Unis passer apres quelques-uns des plus petits pays
ne doivent pas perdre de vue l'immensite du territoire de la grande
Republique et se rappeler que les livres franchissent ä l'interieur
de ses frontieres des distances plus considerables que d'une extre-
mite ä l'autre de l'Europe. De grandes puissances comme la France,
la Grande-Bretagne et l'ltalie ne viennent qu'en douzieme, qua-
torzieme, dix-huitieme rang, circonstance qui donne ä reflechir et
sur laquelle nous reviendrons. II va de soi, d'ailleurs, que ce clas-
sement base sur les chiffres de 1934, est de caractere instable. II
peut. varier d'une annee ä l'autre, sinon dans ses grandes lignes,
du moins dans le detail, surtout vers la fin de la liste oil une
augmentation accidentelle, sur un point ou un autre, peut modifier
sensiblement l'ordre actuel.

Mais, remarquera-t-on aussitöt, l'ordre de classement indique
ne tient compte que des chiffres totaux englobant indistinctement
les pröts et les emprunts. II est pourtant capital de separer ceux-ci
les uns des autres et de nettement distinguer les pays qui envoient
ä l'etranger plus de livres qu'ils n'en regoivent de ceux qui sont
dans le cas contraire. Cela est evident. Aussi avons-nous prepare,
sur la base du möme tableau, un diagramme II (annexe N° 2) qui
fait voir clairement — s'il est permis d'user en cette matiere du
langage commercial:



0)
X
0)

c
c
«

t- ^u g
u_l Q cq

o £
® §*S~
s |

<C -S |cc o z3 lu

<o ?3
<C lirr> 3

CO

»O 5

rt3

O
H3

<CH
L_
CL

~U lO
cv £>

1-J
^ lO

^ ~o
Co

o
UO

3c
nj
E ct

rO
O)

Od
o^

LJ

<~o

Od
o_
oO

Od
Od]

it
V- =;

g

=i

^<w
E
i—c

"3sr
o_

JE

B
w>

"J2
<e *
w

E
C
fO

"w.
CI.

_E

1

UiQz:
<o









39

1° quels sont les pays ä bilan aetif ou ä bilan passif;
2° quel est pour chacun d'eux le rapport de ses exportations ä

ses importations;
3° dans quelle proportion y participent les imprimes et les ma-

nuscrits.
Les pays etant ranges selon le degre d'activite de leur bilan, nous

voyons sans surprise les Etats-Unis et l'Allemagne tenir la t§te. Ce

sont de grands pays ä la fois riches en livres et des plus liberaux
en matiere de pret, voisinant avec des pays de moindres ressources,
apparentes par la langue : ici le Canada, lä l'Autriche, la Suisse,
les Pays-Bas. II est plus inattendu de trouver en troisieme rang
la Grande-Bretagne, qui prete encore fort pen, mais sensiblement

plus qu'elle n'emprunte. Au quatrieme rang figure la Suede, qui
prgte beaucoup ä la Finlande et aux pays scandinaves; au cin-

quieme rang l'Autriche, detentrice de riches depöts et d'esprit aussi

fort liberal en ces matieres; au sixieme rang la France, que son

conservatisme souvent critique n'empeche pas de donner ä ses

voisins et ä d'autres plus qu'elle ne leur demande. Puis vient l'ltalie
qui est dans un cas analogue. Enfin, la Belgique et la Suisse, petits
Etats, mais qui possedent un riche patrimoine et des bibliotheques
actives. Dans la categorie des bilans passifs figurent assez natu-
rellement une majorite de pays plus ou moins nouveaux ou de

langue de moindre diffusion.
La subdivision en imprimes et manuscrits est aussi fort

interessante. On voit, par exemple, que l'Allemagne, qui d'ailleurs
presente les plus gros chiffres dans les deux categories, pr§te 23

fois plus d'imprimes que de manuscrits, tandis que pres d'un tiers
des prets de la France ont porte sur des manuscrits et. que ces

derniers jouent un role plus important encore dans les emprunts
de la Belgique2). Signaions ä ce propos que la Bibliotheque de

l'Etat ä Munich, seule dans ce cas parmi les grandes bibliotheques,
a emprunte plus de manuscrits (63 volumes) que d'imprimes (40

2) Dans les emprunts de 1'Islande aussi, mais ceux-ei sont si pen nom-
breux que la proportion pent, varier extremement. d'une annee ä l'autre.
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volumes); le fait temoigne de son importance comme centre
international pour l'etude des manuscrits.

Le premier diagramme que nous avons analyse, le diagramme
I, est construit. sur des chiffres absolus. Pour juste qu'il soit, il
n'est pas en tout point equitable. II a le tort de mettre tous les

pays sur le meme pied, sans consideration de leur grandeur si

inegale. Le mhme nombre n'a pas la meme signification s'il se

rapport ä l'immense Republique sovietique ou au minuscule Luxembourg.

Pour bien apprecier le degre d'activite des relations
internationales qu'entretiennent les differents pays dans le domaine

qui nous occupe et comparer equitablement les petits avec les

grands, il faut tenir compte du chiffre de leur population. C'est
ce que nous avons fait dans le tableau B (page ou le nombre
des prgts et celui des emprunts sont mis en rapport avec celui des

habitants3).
Les deux cartes teintees qui forment les annexes Nos 3 et 4

sont basees sur ce tableau et divisent les pays en cinq categories
reconnaissables ä leur teinte. Sur la premiere carte on voit: en
gris pale les pays qui ont %rrete de 0,1 ä 10 volumes par million
d'habitants (par exemple la Russie, la Tchecoslovaquie, la Rou-

manie, l'ltalie, l'Angleterre); en gris clair ceux qui ont envoye de

11 ä 50 volumes (tels les Pays-Bas, la Belgique, le Canada); en

gris fonce, ceux qui accusent de 51 ä 100 volumes (il n'y a que
PAllemagne); en noir, ceux qui en comptent de 101 ä 200 (ce sont

l'Autriche, la Suede et le Danemark); enfin, en pointille le seul

pays qui depasse 200 volumes : c'est la Suisse, qui tient le record
avec 222 volumes prhtes par millions d'habitants4). Elle est done

3) On pourrait les mettre en rapport avec bien d'autres facteurs. par
exemple avec la superficie du pays, mais la comparaison serait moins
equitable; ou avec le nombre de livres que possedent les bibliotheques du pays,
mais les donnees statistiques feraient le plus souvent defaut.

') La bibliotheque de la Societe des Nations et celle du Bureau
International du Travail ä Geneve ne sont pour rien dans ces resultat, car elles
ne pretent ou n'empruntent que dans des cas exceptionnels et ne sont pas
comprises dans notre statistique.
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le pays dont les bibliotheques participent le plus activement au

prßt international. C'est un resultat auquel je ne m'attendais pas
quand j'ai entrepris cette statistique.

La seconde carte (annexe N° 4) presente la meme division en

cinq categories, mais appliquee aux emprunts. Dans ce domaine,
on n'est pas etonne de voir figurer en tete la plupart des petits
pays, au premier rang desquels marchent le Danemark, la Suisse

encore, puis la Finlande et l'Autriche. (A suivre.)

Bern. Schweizerische Landesbibliothek
Eine Ausstellung von Stammbüchern vom 16. bis 19.

Jahrhundert wurde am 12. Februar eröffnet. Sie zeigt eine neulich von
der Landesbibliothek erworbene Sammlung sowie wertvolle weitere
Stücke aus andern schweizerischen Bibliotheken. Bei der Eröffnung
hielt Herr Prof. Dr. Paul Ganz aus Basel einen einleitenden Vortrag
über: «Das Stamm- und Wappenbuch im Wandel der Zeit». Die

Ausstellung bleibt bis Samstag, den 17. April 1937, offen.

Lugano. Bibliotheque cantonale

Le Conseil d'Etat a ouvert, en juillet 1936, un concours entre
architectes tessinois pour un nouveau bätiment destine ä la Bibliotheque

cantonale. Le jury, qui se composait de MM. Celio, president

du Conseil d'Etat, P. Vischer, president de la Soeiete des

ingenieurs et architectes suisses, ä Bale, M. Braillard, architecte ä
Geneve (remplapant M. Enea Tallone, architecte ä Lugano, em-
pöche), G. Muzio, architecte ä Milan, et M. Godet, bibliothecaire,
ä Berne, s'est reuni les 20, 21 et 22 fevrier et a decerne le premier
prix au projet de M. Tami, architecte ä Lugano.

L'edifice comprendra notamment un magasin pouvant contend-

180 ä 200 000 volumes, une salle de lecture pour 40 ä 50 per-
sonnes, une petite Salle d'exposition et une salle de lecture popu-
laire, avec entree independante.
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